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(texte are du "rapport sur la vie 

culturelle des franco-ontarlens*' ) 

L'université Laurendenne, doot le rayonnement reste limité, re- 
présente néanmoins l'un des principaux espoirs de la culture fran- 
çaise dons les réj^ons du Nord. Bien que celte Institution n accueil- 
le pour le moment qu'une minorité de professeurs et d'étudiants 
francophones -mais qui forment un noyau culturel trô s acUf-» elle 
abrité un bon nombre d'organismes culturels et artlstlcpies a ca- 
ractè re français. Soulignons les réalisations des Jésuites de 1 uni- 
versité de Sudbury, qui ont fnls sur pied llnstltut de folklore et la 
Société tilstorique du Nouvel-Ontario, et ijii ont colUgô d'Importan- 
tes archives franco-orlariennes depuis leur établissement dans cet- 
te région. L'un deux, d'ailleurs, a fondé la troupe de Uiéître fran- 
çaise de l'université Laurentienne. Autre initiative capitale» 1 unU 
versitë Laurentienne Inaugurait, en 1967, un musée des arts plas- 
tiques et des arts populaires. 

Quant aux étudiants francophones, bien ou'lls ne constituent qu'une 
petite minorité sur le campas; ^Îl3 sont nôanmolns Deoucoup^plûs £ — 
veillés à la dimension culturelle que leurs confrères^ anglophones. 
Ce sont^eux qui animent véritablement le Comité culturel étudiant, 
organisme qui a pour but de coordonner les activités culturelles et 
artistiques sur le campus. Le Comité culturel étudiant subventionne 
d'ailleurs la troupe universitaire française, tré s active non seule- 
ment & Sudbury mais dans toute la région , de mS me que le dné- 
club, tré s fréquenté par les étudiants de l'université comme des 
écoles secondaires. Cependant, la majeure partie des fonds du 
Comité culturel vont &IapubUcationdu Journal hebdomadaire AMBDA, 
dont une édiUcn complètement t anglaise. Le LAMBDA français té- 
moigne bien de la vitalité des étudiants franco-ontarlens et de leur 
intërS t pour la littérature et les arts. Le Comité culturel Invite 
aussi, au cours de l'année académique, plusieurs conférenciers 
francophones des marque venant pour la plupart du Québec. Il ne 
faudrait pas omettre de mentionner, enfin, l'apport soutenu des 
professeurs attachés au département de français -Européens et 
Québécois-^ qui participent tous mix activités culturelles du campus. 

La situation de l'université Laurentienne, de Sudbury, est quel- 
que peu différente puisque les étudiants franco-ontariensne forment 
Ift qu'une petite minorité, par ailleurs fort active. Et cette situa- 
tion minoritaire n'aura de fin que lorsque l'institutioncherchera & 
lipondre, de bçon satisfaisante, aux besoins des franco- ôntariens 
du Nord de l'Ontario. 

Sa politique de btlingulsme ne nous semble pas tr&s efficace si 
l'on consldè re que toutes ses écoles professionnelles sont unilln- 
gues anglaises: Engineering, Nursing, Health and Physlcal Edu- 
cation, Social Work et mS me Translators and Interpretors. Pour- 
tant, le Nord ontarien a besoin de spécialistes d'expression fran- 
çaise. Oâ les trouvera-t-on si l'université Laurentienne refUse de 
les former? 

Dans sa seule acuité bilingue, la faculté des arts et sciences, 
les étudiants stmt si peu nombreux (160 en 1967-1968} qu'ils ne 
peuvent pas recevoir, en français, tous les cours nécessaires ft 

leur formation. 

L'université Laurentienne doit adopter une politique de Ulin- 
ffulsme authentique, dans le plus, bref délai possible, afin de ré- 
pondre de façon adéquate aux désirs et aux aspirations légitimes de 
la population irtuico-bntariennec en ce qui concerne les domalnescul- 
turel et artistique 



Nous venons de mentionner, dans la seconde partie de cette re- 
commandation, les facultés d'éducation. En fait. Il y en a qu'une 
seule, soit la faculté d'éducation de l'Université d'Ottawa, qui a 
ouvert ses portes le 1er Juillet 1967. La création d'une pareille 
faculté ft l'université Laurentienne devrait se faire au cours des 
prochaines années. Un des principaux objectifs de ces facultés 
d'éducation est de former, pour les écoles secondaires françaises, 
des professeurs pouvant enseigner les différentes matié res ins- 
crites aux programmes de c*^^ écoles. 



EN MARGE DU RAPPORT 

Le rapport, qui a récemment été présenté au ministre de la pro- 
vioce de l'Ontario ^honorable Jotm Robarts et a M. Wiiuam Davis 
ministre de n'éâùcatiob, contient des reconimàndâtioas précises 
au sujet de l'unlverité Laurentienne, Ces recommandations soat 
le finit d'ot>servations qui ont été effectuées sur place an mois 
d'avril dernier. Un passage du ranwrt témoigne bien de l'état 
du bilinguisme dans cette insUtuticm: "Sa politique de bilinguis- 
me ne nous semble pas tré s efficace si l'on considère que toutes 
les écoles professionnelles sont unlllngues anglaises "Dans sa 
seule faculté MUngue, la faculté des arts et des sciences, les étu- 
diants sont si peu nombreux qu'ils ne peuvent pas recevoir en fran^ 
cals tous les cours nécessaires ï^leur formation." 

Voici d'ailleurs la recommendaUon no. 41 qui est la première 
d'une série qui traite des deux universités bilingues de la provin- 
ce: "Que les deux unlverités bilingues de la province assument 
pleinement le rôle qui leur est dévolu par leurs Chartres reqiec- 
tives & légard du rayonnement de la culture française en Ontario." 
LE LAMBDA consldèroi que cetie recommandation vise la Lauren- 
tienne en particulier. On n'a qu'& se souvenir du mémoire présen- 
té au conseil des gouverneurs en novembre dernier et nous avons 
alors une preuve flagrante de la véracité et de l'è propos d'une tel- 
le recommandation! 

Le seul blUnguIsme qui existe & la Laurentienne est un bilinguis- 
me ft sens unique. La majorité descanadiens- français savent par- 
ler anglais et tout s'arrSteJlft. Ce pseudo-bllinguisme n'est en fait 
qu'un facteur d'assimilation pour lesCanadlens-françalsl 

Il va sans dire que la Laurentienne doit prendre son caractère 
biUngueau sérieux. Selon nous ce n'en n'est pas toujours le cas. 
SI les étudiants francophones désirent que quelque chose soit Mi 
en français ils se volent souvent dans la position de demander ce 
qui aurait du 3 tre prévu d'avance. C'est ce qui s'est produit au 
sujet des demandes de graduation. Les étudiants anglophones de 
leur c3 té ne sont pas toujours blendlsposésenvers le français. 
Pourtant c'est de leur c6 té que réside en dernier Ueu le succès^ 
du caractère bilingue de la Laurentienne. 

Les franco- oritariens en ont assez de "survivre"; ils veulent 

"vivre" ■■ 
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ZâUoJUai 



Ld LtmUJa n'appuyera pas un candidat en particulier, La poU- 
du journal sera celle simplement de donner quelques conseils et 
surtout des directives pour une mollleure compréhension des 
questions sur lesquelles vous serei appelés ft voler. 

LA CONSTITUTION: une copie de la consUtutlon do rA.G.E. 
sera envoyée & tous les étudiants enregistrés dans la fédéra* 
tlon de la Laurentlenne. Tout étudiant consciencieux devrait lire 
ce document qui a déjà été approuvé par le conseil actuel. Pour 
que la constitution soit acceptée comme loi» Il faut que 6G% du 
corps étudiant votent pour ou contre; et 11 faut que 2/3 de ce vote 



J ri 



Opinions du lecteur 



soit en faveur de celte constitution. 
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LAURENTIANA:Le Lambda a maintes fols exprimé son Idée 
sur cette question. C'est un gaspillage tt'areenL Vcllik , l'argumen- 
tation principale. Qu'on trouve une façon d'amoindrir le coiil ($6000) 
et nous appuyerons le projet. C'est tout de môme un peu trop 
d'argent pour des souvenirs... 

L'U.C.E.; L'union est désormais réduit &uno représonlatloa 
tout A fait inadéquate et elle n'est pas nationale. L'union ne fait 
que vivoter depuis le congrès de l'an dernier. Qu'on ces st; do 
verser des sommes fabuleuses ($ICO0.0O), car on eu rotiro rlrn. 
Les mûmes commentaires se vrient pour l'union onlnrlenne. 

Voici la liste offklello reçue après la <:ldlure dos nominations 
mercredi le 5 février à 17 hros. FAITES VOTIÏE CHOIX. 



A U PHKSIDICNCE 

DES ORISAY DUOWNING 
CHRIS CULLIFOIIP 
PIERRE FORTIN 
PAUL MAILLOUX 
LARRY D' PETERSON 
KAUL REID 



A LA VICE>PRESIDENCË 

Doufj Las 

CLAVTUN NORTII 
RAV OWENS . 
ORIAN TURNBULL 
RICK WIL'^ON 

A H <\ l'l PRESIDE NCE FR 

LORRAINE BERTRAND 
DON A' ODONSAWIN 
PAUL T;1ERR1EN 



REPR[:■1^A:^TA>^ rs de thornloe 

STEVE ALEXANDER 
BRIAN IIOOVER 
LOUIS UROCQUE 
GUY MINEAULT 

CARRY SCARR 
JAMES TILSTON 



ACCLA MATIONS 
COLLEGE UNIVERSITAIRE 



BRENDA NUPPONEN 

nUSS TROM \ 

MVLéîNA HLVCIIANIUK VLAROVK} 



RËPRESANTANTS DE IIUNTING TON 

LAN A DALE 
BOD DELINE 
PENNY DOLLAR 
SCOTT HUGHES 
NANCY LEE 
KENNEDY SELF 

REPRESENTANTS DC L'ECOLE DES 
INFIRMIERES 

PAT HAMMONO 
LYNNE ÏZUMI 



UNIV ERSITE DE SUDBURY 

l«7ftbN tlLVCHAf^ltlK 

KELLY SHAW 
GUY DUJÛLD 
GASTON PROTILX 

SERVICE SOCIAL 



GENIE 

GERALD LALONDE 






Qui dirigera le journal Tan prochaine 

h 

TOUS les interesses, prière de vous 
adresser au bureau L221. 



Union canaïUenn edeôtudiants-- 



Jamals, (En référence au tract 
qui a été Ômls^ le soir précédant 
le référendum au sujet do 

ru.c.Ej 

"U.C.E, a fait preuve dans le 
passé de son efficacité comme 
groupe do pression?" 

Etalors—n'lmporlefiuelgroupe 
d'étudiants actifs et intéressés 
peut exerceiune pression. 
*'L'U,C.E, est une union repré- 
sentative?" Iln'enn'estrlen.car 
en fait seulement de vingt-cinq £1 
trente universités font partie de 
l'union et loQuélxrc n'est aucune* 
ment représenté dans celtounlon 
"Canadienne." 

"L'U.C.E, vous envole des ren- 
seignements "utiles" au su]etdu 
'' gouvernement étudiant de leur 
service de recherche central?" 
Los nilfres, relournés(Jounéûde 
prQtostatlon VfetNam)ûu retour- 
nés. 

"L'U.C.E, envole des agents àla 
Laurentlenne assez souvent?" 
Avec-votis vu ou entendu parler 
de ces messieur qui aurait visi- 
ter la Laurentlenne cotte année 
ou en tout autre temps d'ail- 
leurs?" 

"L'avantage Men connu du plan 
do voyage' \ ^x\x modique de 
l'U.C.E, fut aussi mentionné dons 
ce tract. Le plan do voyagopour 
Noël & été contremandétrolsse- 
malne avant les vaconcesdeNoel; 
nous nous demandons combien 
d'étudiants de ta Laurentlenne 
profitent de ce plan de voyage. 

Nous soupçonnons aussi que les 
étudiants abonnés au service 
d'assurance qu'offre l'U.C.E, 
sont trïi s peu nombreux, (c.f, 
la crillquo parue dans le 
"Ttiorno" avant Noël) Il appert 
que ce plan manquait do préci- 
sion* nidiculû n'est-ce pas? 
L'U.C.E. proclame qu'elle est la 
seule VûU des étudiants. Cepen- 
dant cette voix fut l^^6 contestée 
l'an dernier au congrte do juillet, 
La presse nationale ne manqua 
pas de mettro ce fait en évidence, 

^ En co qui a (rail au problbme 
çanadlet^'^çltlquement celui dot 
felallûns entra anglais et frangais^ 
l'U.C.E, n'dnctue pas les Québécois, 



Il no faut pas oublier que les 
étudiants contrlbuert celte année 
une somme de $1,000. 

Si nous n'avons pas proriter- 
des Idées etdesmatérloux de 
l'U.CE, nous n'avons que noMP< 
tRAmoR \ blBmer,Eat-ll possible 

que nous ne sommes pas prSts IL 
participer actlvenn^nt 
a co sjmdicat? Nous proposons 
une fioparauçA riibporalre quitte 
A y revenir plus tard. 
Enfin U n'osl pas nécessaire 

do faire partie de l'U.C.E, alln 
d'en faire une critique construc 
tivo. Nous sommes do l'avis 
que ce $1000, > dollars pourrait 
facilement 9tre utilisé Uemell- 
teuros fin & la dlscrb tlon du gou- 
vernement éludlant. 

Murray Yower and Al Soge 



Messieurs tes co- rédacteurs, 

Dans votre édition du vendre- 
di 24 janvier 1969, vous mcnti- 
onnlei dans l'article "Mort de 
Huntington??" que le départe- 
ment de phllosoplilo dans "un . 
mémoire à Mu lllns "proposait 
"le transfert (sic) de tout le 
département de ptillosophlo ft* 
ta Laurentlenne au mémo tl- « 

tro disons (sic) (slci ^^ ^^^ 
départements d'anglais et de 
Fronçais", Permottet-mol de 
vous apporter Ici quelques cor- 
rections. 



p 
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Vous savez sans douto q^e 
le département de pbltosoplile 
a joué un r3 le Important dans 
l'éducation universitaire \ la 
Laurentlenne; sur ce point, le 
prends à témoin les étudiants 
do plillosophlo ainsi que l'ana- 
lyse de la représentation des 
professeurs do ptdtosophle sur j 
les divers comités de la Lau- ! 
rentlenne. Je prétends que co | 
succé s fut garantie et est as- i 
sure par l'appartenance collé- 
giale des professeurs, La stru- 
cture coUégialo qui caractérise 
l'Université Laurentlenne fut ml' 
se en pratique do façon harmonl- \ 
euse par lo d£partomnnt con]olnt ' 
de plillosoptilo, j 

Voilà pourquoi notre mémol-j 
re prAfionté & tous les Princi- 
paux tles collèges et au Doyen k ] 

no propose pas' un "transfort" ; 
pur et simple à la Laurentlen- 
ne, mais tente à la fols do sau 
vegarder la voix éducative des 
collé ges et de promouvoir le 
développement du départemenL 

Voici en résumé los points 
saillants do notre mémoire: 

1- Itoconnolssanco du départe- 
ment de philosophie au m&no 
niveau quo tous les autres dé- 
partements de la Faculté des 
Arts et des Sciences. 

2- Election du directeur du dé- 

nartement par les membres du 
mémo départomontp pour une 

période de deux années 

a- Représentation otudlanlo aux 
réunions du dSpartement. 

4- Etudes graduées: l'ensom- 
blû du département est respon- 
sable du programme de moTtrl- 
se on philosophie. 
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5- Professeurs: nous propo- 
sons, alln de aorantir la parti- 
cipation collégiale, que le rap- j 

professeur-étudiants dans un 
collège détermine la politique 
d'embauchage des professeurs.). 

que d'embauchage des profes- 
seurs. 

G- La répartition des revenues 
par coltè go devrait S tre alté- 
rée en fonction du nombre de 
cours de philosophie choisis par 
les étudiants Inscrits au Collège, 

Les remarques qui précé - 

dent nous^mottent en faco de 
l'alternative suivante: to ou 
BIEN, nous conservons le Sta- 
tus Quo oû le Golllt ge est l'em- 
ployeur; alors, nous suggérons 
que les Items I ft G soient pris 
en considération afin d'améllo^ 
rer l'efflGaclté du département. 

2o OU BIEN, nous devenons 
un département de plein droit 
de la Laurentlenne; alors, en 
plus des Items mentionnés 
1& G, nous suggérons quoles 
Collèges conservent le droit de 
faire des nominations aux pos- 
tes de professeur (selnn 5) mS- 
me si la Laurentlenne termine 
l'engagement et b) quo lors du 
"trasfert" les professeurs conser 
"transfort" les professeurs con* 
servent les droits acquis lors de 
leur ensolpoment au collège. 

Voici la proposition faite 
par lo département do phi-- 
tosoptdo. J'espbre que vo- 
us pourrai publier cetto 
précision ofln de lever tou- 
te ambiguïté \ notre sujet. 

Hugues Albert 



Directeur du département con- 
joint do philosophie 



Nous offorons nos 
sympathies à la famille 

de 
M, H. J. FRASM 

décedi; président du 
Qïnaell des Gouverneurs 



Lo LamUla, journal des étudiants francophones do l'ihlverslté 
Laurentlenufv est une publication officielle de rA,G«E«U.L, Le 
contenu édltorlal de ce journal ne relbvo aucunement de l'As- 
sociation des Etudiants, 

Co- rédacteurs..,,.. Bernard Tldbodeau 

Robert DeschSnes 

Gérant des annonces Dan Totlno 

Administrateurs Joe LIbralesso 

Secrétaire Marguorito Groutx 

Photographe Roger Régimtml 

Sports Vital (Vos) Shank 

Social Mmes Plllon et Quosnel 

Littéraire Plorro Germain 

Metteur en pages Robert DeschBnes 

Et tous ceui qui ont contribué d'une fa;on ou d'uno autro & 

cette édition: 

Rachel Labre. Raynald A'jblUi nobort Renaud, Paul Morissot, 
Jean-Bernard Lalontalne 
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ELISEZ CULLIFORD WILTON 



ELISiEZ CULUFORD WILTON 



ELISEZ CULUFORD WILTON 




MAITRIS 

Le département de français estime qu'il est su m sam ment prépa- 
ré pour lancer un cours de maTtrise en littérature. Au cours d un 

interview avec l'éxécuUf, Le LAMBDA a pris ^«"«J;^»"^!'"" 
critè res sur lesquels le» département se base pour insupier son 

cours de mi^rlse. 

o) blbUothèque 

Les ressources en livres fc laUbUoth6(jie de la UurenUerine 
sont trô s comparables aux autres ^ï^versitôs de notre calibre. 
Us volumes se spédalisenl surtout dans ><», «'^ ^^-JJJ^^^^^^ 
200 me slfecles Le département se vante aussi d'un bon inventaire 
de fllms et de contacts essenUels en France. Par 1 entremise d un 
dos professeurs actuels nous pouvons obtenir des documents prô- 
cldux de la blbllotUÔ ques naUonale de France. Aussi, 1 '»«* men- 
tionner le systls me de Télex qui permet au département d obtenir 
des volumes d'autres bibliothèques dans un trôs bref délai. 

CrS ce i. la fermeture du Collège Sacré-Coeur des volumes dé- 
sormais hors série sur les littérature française sont conservés à 
la bibliothèque de la Laurentienne. 



b) situation financière 

En ce nui a trait aux livres le département reçoit une allocation 
de $10.000 pour les achats Importants. Pour les dépenses encour- 
nies la direction de l'Université appuyera flnanclïremont le program- 

mo'de mallrlse, 

c) ressources humaines 

Viendront s^ajouter au corps protossonal deux professeurs qua- 
lifiés pour domier le cours de maTtrise eu plus des cinq docteurs 
parmi nous celle année. Ainsi le danger de "subir" certains pro- 
fesseurs est considérablement estompé. ^n,.,^ 
Une oblecllon qu'on a dé]fc passée au programme de maîtrise 
est que le cours sius-graduô n'a pas été suffisamment prouvé 
L'exécutif du département a réduit en rien cette oblecUon par 
deux exemples; une énumôrallon de tods ^«s «^«^^^ ^^,f ^^.^^^^ 
ment de Français qui se sont forgés une place dans l'éducation. 



Laure Hesbols Michel Bideaux An dré Clrouard 
Le trlumftrtt au départeneot. 




pbolo: Redabal 



Les étudiants ont eu des succè s dans des études post-graduées 
comme le prouvent nos professeurs actuels. 

La qualité du corps professonal et des cours et ce qui est plus 
important, la satisfaction générale des étudiants avec les profes- 
seurs et les cours des nouvelles struchires visant la participation 
étudiante i toutes les décisions du dé par te m en t— vol li autant de- 
léments qui contribuent l'atmosphè re et le matériel nécessaire & 
un bon cours de maTtrise, 

Le B. A. spécialisé en français selon un systûnei récent d'écpil- 
valences entre les universités du Canada, est reconnu comme une 
licence es lettres 

Le chef du département a fait remarquer que le cours de maT- 
trise ne pouvait ijie perfecUoiuier le t«ccalauréat . Attendre t^e 
Iftcours du B. A, soit parfait pour commencer un cours de maT- 
trlse, cela pourrait être une attente quasi-étemelle. 

Les efforts donc, sont constants et sincères. Les étudiants et 
les professeurs espè rent slncè rement que ce cours puisse devenir 
réalité. Nous sommes prSts.. 



Decloroliott d'un 

CANDIDAT 



John G, Dos Brlsay Brovndng- 
P résident 

21 ans, étudiant en deuxiè- 
me a:méo concentration scien- 
ces politiques. Des est mem-< 
tire do l'université do Su'iUirv 
11 est l'ori^anlsateur et co- 
ordinateur de la société "Bluo 
and Cûld** qui promonvoU l'en- 
thousiasme ù la Laurenllenno 

L'an dernier, kOps a aidé Si pro- 
duire l'anmialTo dpns la section 
do laputiliclté, LeClubdMn- 
vestlssment do l'unlversUé el le 
comité du tianquet athlétique pei 
vont compter Des parmi leurs 
membres. 11 a aidé Ek la rédat 
tlon d'un bref qui fut présenté 
au National Advlsory Counclt. 
En tant qu'étudiant h Técote 
secondalro, Des a participé au 
conseil des étudiant^ 



Durant ses deux années & la 
Laurenllenno Des a été membre 

de l'équipe de football, ' 



Des est billnguq et c'est 
un ancien du collège du 
Sacré-^Coeur. 



Votre affaire est dans le S.A.C.! 




Voua faites partie du SwIno-AIr Club d'Air Canada? Votre 
affaira est dans le sacl Voua r^e faites pas encore partie 
du Swino-AIr Club? Ou'ntlendoz'vous? Votre alfalre est 

danaleS,A.CJ 
SI vous avez 12 ans mais moins de 22 ans, Il y a pour 

vous, h moitié prix, toute TAmàflque du Nord dans lo 

S.A.C. (Swlno-AIr Club) d'Air Canada, Votre carte de 

membre ne vous coûte que $3. el voua permet de voyaoer, 

en classe économique, à moitié prlx« vers n'Importe quelle 

ville de TAmârlque du Nord desnervle par Air Canada (en 

fonction des places diaponlblaa). Votre carte voua permet 

encore de bônôficlor des réductlona olfortes par certains 

h&tels aux membres du SwIng-AIr Club d'Air Canada. 

Profitez donc de ta moindre occasion pour visiter 
parents et amis, découvrir New York, ChlcaBO. Vancouver. 
Le S.A.C, vous en donne maintenant le temps en voua 
faisant voyager rapidement A moitié prix. 

Voua pouvez obtenir votre formule d'adhésion au SAC, 
à nUmporte quel bureau dea billets d'Air Canada ou en 
écrivant à: Swing-Air Club, Aif Canada. Place Ville-Marie, 
Montréal 113, Que. 

Aujourd'hui—voyager 
c'est prendre l'air! 




Al R CANADA 




Pour obtenir votre carte de membre du SwIng'Air Club, voyei: 

M. Richard Carrière ou Guy Bujoid 

Boutique Etudiante L 213 
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DOUC LOS 

Engllah Vlce-Prorident 
"iûies nouvelles et progressives" 



pi£R!:e fortin 

Président 
"participation de TOUS les étudiants" 



PAUL THERRIEN 
Vlce-Prasldent Franfjals 

"conv^ncu du fait français 



A quelques Jours des Élecltons génôrales les l'A.G.E.U.L, qui se 
tiendront le 12 février, Il est bon de Jeter un regard sur les t:andt- 
dats en lice aux divers postes de L'.Ex6cutlf Je ne prétends pas 
e tre un observateur oblectif, maJs l'essaierai d'Stre lionnStedans 
les appréciations personnelles quo Je vais formuler. Ma conclusion 
comportera une sélection des candidatures qui ft mon avis, sont les 
mleuï préparés à remplir des postes-cléfs. 

A LA PRESIDENCE 

1} Des Browning est un personnage sympatJitque, mais maheureu- 
sement ses connaissances de la vie étudiante sont limitées auï ac- 
tivités sportives et sociales. 11 ne poss6 de pas d'expérience dans 
le governement étudiant; et L'A.G.E.U.L. ne peut se permettre de 

perdre une année pour lui faire apprendre tes tiases essentielles 
d'un iMn gouvernement étudiant. It servira mieux la Laurentlenne 
en se consacrant tout entier au football, 

2) Chris Culllford est un personnage mystérieux ft lavolxcaver- 
neuse, et aux mantb res doucereuses. Lui aussi ne connaît rien du 
gouvernement étudiants, si ce n'est ce qu'il a appris en traînant les 
pieds dans les locaux de I'A,G,e:, Pendant ses deux années à la 
Laurentienne, Il s'est montrer fort habile & critiquer mais Jamais 
Il n'a essayé de faire quelque chose de concret pour améliorer la 
situation. Il a fait preuve d'Irrespûnsabllité en tentant de refuser 
de payer sa collsatlon & l'A,G,E. sous prétexte qu'elle ne fonction- 
nait pas blent De plus, il n'est certes pas celui qui défendrait la 
nature bilingue de l'A.G.E. contre tous ceux qui veulent la rendre 
unilingufi. En somme ce candidat n'offre mS me pas les garanties 
minimum que l'on serait en droit d'attendre d'un candidat prési- 
dentiel, et son rd le devrait en être un de critique officiel, mais 
non de prâsldent. 

3) Pierre Fortin est un personnage fort connu des étudlontsde la 

Laur antienne. 11 est bilingue et complè le actuellement sa trois- 
è me année tel, avec une concentration en psychologie. Pierre est 
un type sérleuxi qui depuis trois aiis n'a cessé d'Sl/e mSlé aux 
activités de l'A,G,E.U. L, il a occupé divers postes Importants, 
dont celui de Président des Communications et des Publications, 
et c'est un peu & lui que nous disons l'amélioratlonconstantedes 
LAMBDA et du Dottln, Mais ce qui frappe cIioe Pierre, c'est sa 
philosophie dû governement étudiant qui est basée sur la participa- 
tion et l'biformatlon de TOUS les étudiants. Depuis les trois ans 
que Je le connais. Il n'a Jamais refusé un travail ou un service, si 
minime solt-ll, qui lui a été demandé par l'A,G.£. C'est un type 
dynamique, qui veut mettre du renouveau dans l'Association, mais 
qui connsit bien les rouages existants et qui ne procédera pas à 
l'aveuglette des réformes. Des quatre candidats connus, c'est le 
seul qui peut se vanter d'être au courant de ce qu'il y a à faire 
pour relancer l'enthousiasme des étudiants. Il forme avec Doug 
Los et Paul Ttierrlen une équipe dynamique et prâfeà une étroite 
collaboration 

4) Larry Peterson est un gars sérieux, qui possède une beUeper- 
sonalUé, mais gui est handicappé par un cerlalni conservatisme et 

un certain manque de pragmatisme U possé de un peu d'expérience 
dans le gouvernement étudiant, mais tout en étant travailleur, il ne 
possè de pas l'étoffe d'un leader populaire et capable d'entrafher les 
étudiants à sa suite. Il se présente seul, et le fardeau qu'il veut 
prendre nécessite l'appui d'une équipe solide. Un candidat néanmoins 
sérieux, mais qui devrait concentrer ses ambitions {politiques à un 
autre niveau, étant donné que l'A,G,E. ft besoin de personnes de sa 
trempe pour de nombreux autres postes. 

5) Paul Mallloux est un candidat de dernlè re heure. Il est inconnu 
dans le monde étudiant, et 11 a brilla par son apathie pendant deux 
ans. Pour dissiper tout doute, disons qu'il ne parle pas français, 
malgré l'assonnance française de son nom. Définitivement 11 n'est 
pas un candidat sËrieux et sa candidature sent la fumisterie et le 
mauvais goât. 








LE 
12 
FEVRIIR 

9 h. - 6 h. 



Le Vice-présidence anglaise 

Ma me si les étudiants de la section française ne voteront pas 
pour le vlco-présldence anglaise, ni est bon de connsStre les can- 
didats qui font équipe avec les candidats présidentiels, 

1) Clayton North NorUi est sensé se présenter en duo avec M, 
MalUouic. U n'y a rien à dire sur lui, étant donné (|i'U a déclaré, 
dans le LAMBDA audals du 13 décembre 1968. ou'lt lanoralt L'ex- 
istence de rA.G.E.,et que cela laisse croire qu'il ne sait pas troD ce 

(pji se passe à la Laurentlonne 

2} Douglas Los forme écplpe avec Pierre Fortin et Paul Therrien. 
C'est un étudiant de deuxl& me année en Commerce et 11 fait preuve 
d'une grande maturité et d'un grand IntérS t pour les activités étu- 
diantes. Il a récemment été élu pour représenter le corps étudiant 
i^u Sénat de la Laurentlenne, et 11 anime actuellement le programme 
de télévision de rA.G,E. il sera avec les deux autres membres de 
l'équipe un solide travalUeur et une personne remplie d'idées nou- 
velles et progressives, 

3) Rick Wllton se présente avec Chris Culplford, et lui aussi est 
assez énlgmatlque. Il est en premlb re année et 11 ft fait partie du 
Conseil cette année. JX porte beaucoup d'IntérS t aux activités ré- 
créatives, mais cela ne l'empSch^ pas d'avoir ses Idées sur la po- 
litique étudiante, C^endant son attitude '^hippie" et ses attaques 
contre le bilinguisme nous font douter de ses chances de succès. 
Il forme cependant ta meilleure partie du duo, CulUford lui étant 
Inférieur sous plusieurs a^ects, 

^) Roy Owens bit équipe avec Des Browning. Ray est un type popu- 
laire sur le campus, car 11 joue au football et au basketball Intercol- 
légial. Mais en ce qui concerne ses aptitudes pour le gouvernement 
étudiant, nous avons des doutes. Cette année 11 faisait partie du 
Conseil, mais on a dQ le su^endre à cause de ses absences trop 
fréquentes aux réunions C'est mauvais signe! D'autant plus (^e 
pendant l'automne et l'hiver il serait absent à cause des sports. 
Il faut se méfier des concours de popularité, car cela peut donner 
des résultats désastreux. 

Le Vice-Présidence française 

Paul Therrien a manifesté un grand intérêt envers 
U'occupation de ce poste. C'est un type qui a fait partie du Conseil 
cette année, en plus de contribuer à denombreusesautres activi- 
tés de la Section française, notamment & 1' émission de radio à 
C.F.B,R, U est convaincu du fait français et II défendra avec éner- 
gie les Intéré ts de la Section Française. C'est le troisième mem 
bre de l'équipe mentionnée précâdemnjent, et il semble posséder k 
dynamisme et l'entttouslasme nâcesâttré à la création d'une:Sec- 
tlon française active et engagée 

^Lorraine Bertrand se présente li la dernière minute, avec le duo 
Browning— Owens. C'est une Jeune ftlle charmante, mais on devrait 
lut dire qu'une course & la vice-présidence, ce n'est pas un concours 
de beauté l Elle ne semble pas avoir conscience des responsaWlités 
Qu'elle devra assumer al élue, et c'est pour cela<pe Je mets en doute 
I opportunité do sa présence dans cette élection. 

Apre s ce bref survol, nous devons conclure que l'équipe Fortln- 
Los-Therrlen est l'équipe qui est garante de progrès, d'expérience 
et de renouveau. Nous avons là une équipe complète quf est pr3te 
è Irsvailler ensemble pour un meilleur gouvernement étudiant, ils 
possèdent cette unité Idéologique qui fait la force d'un Eidcutir dyna- 
mique et entreprenant. 

Donc, le 12 février, J'«sp6 re que nous verrons U victoire de l'é- 
quipe unlllée et dynamique, •celle qui promet beaucoup pour 1989-10, 

Je suis tout a fait d'accord avec les , 
commentaires de raoa'toUÔpie» ■ / 
Pierre Fortin, c'est la seul ipl a da 
l'expérience à VA.GX., le seul (çl a 
une Idâe véritable de ce que doit 3tre 

1*A.G.E. EUenne St-Aubln 

Président de l'A,C.ç,U.L. 



l'équipe Fortm-Los-THerrlen. 

J.B. Lafontalne 
V.-Président Français 
à l'A.G.E.U.L. 
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Chug-a 
Lug 



ELISEZ CULLIFORD WILTON 



PROGRAMME DE 



BROWNING 



52 secondes 



pbOfeOCH«ElBM 



1 Laureatlana: Nous&oin^^^ faveur de garder l'annuairet maJs 
nous accepterons le référendum si les étudiants le désirent. 

2 C.U«S. Noussommasen faveur de demeurer membres de C«U.S, 
puisque nous pouvons nous servir de ce qui est utile et rojeter ce 
qui est à notre désavantage. Seulement pas notre participation dans 
C.U.S. pouvons nous reconnaTtre critiquer et réformer cette organi- 
sation. 

3. Constitution: Nous voulons que la constitution soit ratifiée par 
les élèves, puisque chaque organisation doit avoir une constitution. 



Au 
Bristro 



37 secondes 




LES CLASSIQUES DU LINGE SPORT 

Tricots - Ingo — Linga àm Ski: Whlte Stog 
Pontolons de Ski: Bogner - Lainoges Joegar 

• Frères Deocon • Chemises Viyello 

* Coupe-vants d'étoffe granfell 

LINGE POUR HOMMES ET FEMMES CHEZ 

MacMillan 

SKHCnwlM 76 CiDAIt, SUMUtV 




4 LAMBDA et LE LAMBDA ; Ces deux journaux constituent un 
moyen effectif de communication entre l'A.C.£. et les étudiants; 
l'étudiant peut y publier &es opinions et ses suggestions et ainsi 
remédier plusieurs situations. 

5. Ecoles professionnelles: Elles devraient recevoir égale repré- 
sentation ft l'A,G,E,, comme reçoivent les autres collèges. 

6 Efficacité: L'acquisition d'un gérant d'affaires mettrait en ordre 
et ûtcUlteralt le procédus de l'organisation. Ainsi, l'A.G,E, aurait 
toujours un rapport financier SI la main. 

j 7 Campus Shop: Agrandir cette boutique en ayant une plus grande 

'variété d'articles* 

9 



8 Aide volontaire: Les étudiants en général seront demandés de 
contrltwer envers le perfectionnement de l'université. Nous aime- 
rons offrir des positions responsables à ceux qui ont montré un vé- 
ritable IntérSt dans cette élection mais qui n'ont pas remporté de 
victoire. 

9. Communication Nous voulons augmenter les communications 
entre l'A.CE, et tes étudiants par des assemblées publlcries» un 
système de publicité plus efficace* des heures de bureau de 
rA,G.£. plus longues. 

Suite o la pege 7 col. 4 



Students! 
THE eus LIFE PLAN 

BROCHURE and APPLICATION Foniis 

are now available on campus. 

Be sure to chcck thèse CUS LIFE PLAN V 

features: 

Easyf convaniont onrotlmantl 

Choota the omount best sult«d to your noedil 

Optlonal benofita avolloblol 

Guaranteed Inturobllity Benoflt 
Accidentai Death Beneffit 

Spouse insuronce benefit included! 
A life time voluo! 

Spécial enrollment deadline 
FEBRUARY ISth — ACT NOW! 

Tha CUS LIFE PLAN It undorwrlttcn by: 



PAS DE 
VOTER 

6 candidats 

a la présidence 

de l'À.G.E. 




cSARGin^HOP j 

UNE BOUTIQUE À LA PAGE » 

POUR DES JEUNES À lA PAGE 

79 rua Cedar 
S U D B U R Y 




Votez: le 

conseil de 

votre collège 




■•Your Link With Securily" 

Canadian Premier Life 

. INSURANCE COMPANY 

^. Haad OHJea: Wlitnlp«9 ' 




DANS NOTRE CAFE ROBOT 

NORTHIRN DOMINION DISTK1IUT0R5 00. LT1>. 

••a lucratt Mv^ S<t*«iy. Om. 
474-M70 

Ud service complet et autotnatlquo de vente, 

Dlitrlbutourt de toutM loi maK|un notionalM onnonc*** 

Nous servons tous les collèges léilirésde 
l 'université laurentlenne. 



Lorry Patanon 

pour la présidence 
à l'A.G.E. 



Friuli Restaurant 



PIZZA 



RAVIOLI 



LASAGNA 



Spociatité - Varlata 
do Mots UolIoM 



PLAZA 69 



TEL.: 674-6552 



\ . .. 
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Le marin de la côte. 



Le marin IrÔ lait doucement la cifte, la rive, es arbres,...ses 

yeux métraient l'étendu et le Irold de la "elB»-'"""^' "'=?.«/ 
imt sTcorps et la glace couvrait les arbres et le soleil blemls- 
sïï Sïs le (rold épals....ll n'Était pas homme i cUgner des yeux; 
Im «ulement II y avait des larmes de froidure ^r l'os de ses 
Ss sTmJn «de. d'un revers, é^"' »*' >'«.'^/^f ", ^,« ? ! 

ïïdre un instant dans le Nord les hommes n'attendent pas. Us 

«Kit comme ça. Dans le Nord on n'attend Jamais, y faut marcher 
X "nTever lî raideur au corps, aux piej, imx ambes. «irtout 
aux Genoux tiul plient comme de vieux Konds rouUlÊs^.. Mais le 
Sms est fidtle au mouvement et respecte le froid. On parle peu 
Z?sl LOS hommes au nord ont cette tendance au J"" "snio c'ef 
ie frôld et l'étendue qui empê che Is parole. Parfois Ils laissent 
échopper un mot ou deux pas souvent.... 

Les plaines de glace prè s de la mer reflète le silence du ciel 
et de l'air. L'air immobile reste dans le pays. U pays garde son 
air et ne s'inqulè te pas de respirer H pleins poumons, ^-es hom- 
mes respirent l'immobilitô et se Agent parfois, eux aussi, sur las 
«andesnlolnes, sans s'en rendre compte.... . ., . 

lUtidt parfois tard ou de bonheur le matin, les hommes trouv^- 
ent leur (rô re gelé comme le roc nordlque.-.leurs genoux onl sai- 
si comme des gonds aprb s des années de rouille. l''"T'a';=;f " »: 
xistalt pas et l'espoir d'un retour grandissait comme la mort dans 

les yeux. '] 

Seul avec le froid, on transpire a petites doses. On épouse le 
froid, on transie, on rivalise avec l'amant et '3' ~ tf'"''. '1",I«'='^^ 
de lutter pour accepter la chaleur du repos, on accep e loï"W com- 
me une bhaleur....A la pointe du sommeil "", ^«^^s» ™ ; "'^\" 
est tard il fait noir dans l'ombre de ses mains découvertes....Le 

cerf-volint prend une Importance considérable, celui me son pôro 
S avait donné et fait voler,..Y (allait me dire que J'étais en re- 
tard... penses -tu vleux?...La mer est monotone et "> s^"'? '"^ '«"■ 
del exécute le Messie. Comme un roulement de froid mr le tym- 
pan. Une vraie symphonie profonde comme la pensée d un homme 
gelé dans le grand Nord.... 

Le marin retournait de ses doux bras les cable s,.... c'est fini,... 
il y était au port depuis des années. 




I > 



X 



H 



v\ 



ïï 



M 



i\ 



■i\ 



L-v;w 
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Lorsque les tUrondeUes quittent 
Pour une autro terre» 
Comme un oeil dans la mer. 
Pendant que la rive invite 
Une bastille de luml&re 
A s'écraser contre ses flancs, 
Et à se rouiller sans gSne 
Au miroir de son firmament. 
Au loin» un seul écho 

Rêve & rexU 

D'un peuple» d'un sans- 



•i^-» t ' 



jTru* 



i\>. 



-/f 



Encore une fols, sans le savoir, 

Elles me trahissent. 

Toutes ces tommes me trahissent 

tfans le savoir. 

Si Je meurs dans le pétrin 

On m'accueillera comme un souveidr 

Que le vent, de temps enl temps. 

Fera toubllionner dans leur chevelure. 

Mon corps pour le crépuscule 
Sera le vide et Tassoupl, 
Couvert d'une raie de sang 
Comme la tin d'un couchant. 
Mais la vie qui tremble et rougole 
Au creux, sous la mer. 
S'agite et noircie sans l'espoir 
D'un retour h la surface... 



D'une façon le suis mort, 

D'une autre le vis encore, 

Mais au jour neuf que Je vols 

Au loin, mes épaules sous la croU 

Se plient et d'un élan d'angoisse 

Lancent au ciel l'oiseau qui se froisse 

Et tombe„..plus bas que moi-même. 

Il se tord au bas, el mol tout blême,- 

En homme qui ne sait plus marcher, 

Je visite la tombe longtemps chercher 

Par d'autres, qui Jadis y sont perdus, 

Violant les rivières, les bols, ayant leur cru 

Des tracas de chaque soleil, de chac^e lueur. 

Des visages travestis et de corps en sueur. 



La mélancolie travaille ainsi 
A noircir m3me le sang 
Qui coupe en deux 
Les corps trahis. 



r. 
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DECLARATION 
d'un 

CANDIDAT 

Ray Owins- vice- président an- 
glais 

19 ans/tudlantentadeuxlime 
année: concentrations géographie 
et anglais, Ray est membre du 
collé ge Huntlngton* 

Il a été un membre actif de 
l'A,G. E. et du conseil du col- 
lette Huntintrton. Cet automne, 
■R^y fut Torganlsateur de u se- 
maine d'-orientaUon 
■ Sa participation &1& société Blue- 
H and Gold contribua au succts de 

cette oritanisation 

Ray participa II la pré 

paratlon du mémoire présenté 
i Queon's Park. Avec uesj 11 
fut aussi un membre du comité 
qui prépara un bref pour le Na- 
tional Advlsory Council. Pen- 
dant ses années au secondaire, 
Ray fut un membre actif du con 
sell des étudiants du Sudbury 
Iligh Sctiool, fût rédacteur d'une*. 
secUon de l'annualro et fut co- 
ordinateur de maints comités. 

Durant deux années, les équi- 
pes de football et basketball de 
la Laurentienne ont senti la pré- 
sence et les capacités de Ray 
puisqu'il a bien compté sur les 
deux équipes. 



UNE rniTIATIVE : PARTICIPATION ETUDI- 
ANTE AU mVEAU DES CONSEILS DE DE- 
PARTEMENT' . 





LU 

10 FEVRIER 1969 

9 hres à 5 hres 



ELECTIONS POUR LES REPRESENTANTS 
AU CONSEIL DU DEPARTEMENT DE FRAN- 
ÇAIS, TOUS CEUX QUI CONCENTRENT EN 
CETTE MATIERE PEUVENT VOTER AU BU- 
REAU DE LA SECRETAIRE. 



PROGRAMME . . . 

10 Adminlstratloo : Nous serons les premiers à offrir notre aide 
& l'admlnistratiCHi et aussi les premiers à opposer tout ce qui ne 

plairait pas aux étudiants, 

il Résidences De meilleures résidences, surtout pour les couples 

mariés. 

12 Activités: Nous promettons d'augmenter le nombres d'activités 
qui plaisent aux étudiants; eg. soirées de vin et fromage. 

Des Brisay Browning, Président 
Ray Owens Vice - Présldfnt Englais 
Lorraine Bertrand Vice-Présldente Française 

Pour l'Action 

1. Nag's Head ^devenir une réalité 

2. Campus Centre le plus t5t possible 

3. Un drapeau canadien flottant douze mois l'année. 

4. Plus de lieux de stationnement. 

5. Pasdecorporalion derA.G.E. 

6. Usage du Grand Salon plus souvent que pour les danses, 

7. Ascenseurs plus rapides. 

8. Plus de supports dans les vestiaires. 

9. Meilleur atmo^tiè re dans le salon des étudiants. 

10. Un bottin avant Noël. 

11. Musique dans le cafétéria. 

12. Action dépendant des suggestions du comité des prix de la li- 
brairie universitaire. 



Des Brisay Browning Président 
Raymond uwens Vice- Président Englais 
Lorraine Bertrand Vice- Présidente Française. 



SPORTS 



Suivons les Voyageurs 

:La; "Blue and Gold Society" 
a prévu une excursion qui sui- 
vra les équipes de hockey et de 
ballon-panier. En' effet les Vo- 
yageurs ]ouer(»it le 21 Ëvrler 
proctiain contre les équipes de 
l'Université de Toronto. 

Les frais de $11.50 Incluent 
le voyage par autobus Greyhound, 
On peut se procurer des t}ltlets 
de Vqs Browning, de Joe Viscontl 
(résidence de HuntinKtcHi) ou do 
Ltoyd Greenspoon. 



L'itinéraire: 

21 rév; 11 hres: départdu termi- 
nus Union 

16 tires: l'arrivée 4 
Toronto, & l'ho tel Slmcoe. 
19 hres30: partie de hockey 
ft l'Are ne Varslty contre Jes 
"Blues" 

22 fév. 13 hres 30: au gymnase 
de l'U. de York 

ballon-panier contre le&"Blues" 
23 fév. I3hres!départde l'ho tel 
Lord Simcoe 

18 hres: arrivée à Sud- 
bury' 

Des B. Browning 



suite des ^wrtû à la page 8. 




CINE-CLUB 

MERCREDI LE 12 FEVRIER 

Auditorium de l'Ecole 
Nonnale 4:30 et 8:00 heures 

Le trou de J. Becker 



LA MARIJUANE PROBLEME 



Légal diacuaaion avec 

M. TED CONROY 



AVOCAT 



Salon des Etudiants 



mardi le 11 février 



12 hrea 30 




V 



U plut grand unli» 4« camira^ 

i Sudbutv * 

62 RUE CEDAR. SUDBURY JOéA^fn 
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La 

Chronique 

Sportive 



Vos 



Cet article est ni une accep- 
tation, ni une réfutation de l'ar* 
tlcte qui parut dans le dernier 
LAMBDA anglais. Il ne fait que 
s'in^Irer de cette th^se. 

Nous les étudiants de la Lau- 
rentlenne possédons undes meil- 
leurs complexes sportifs dans le 
nord de TOnlario, Ce complexe: 
ôst cepandant loin d'3re complé- 
té. II doit l'être d'ici quelques 
années. En attendant 11 faut que 
nous les étudiants, nous rendons 
compte que nous sommes sous 
la direction du Grand Manitou et 
de sa clique. Les décisions se 
font au sommet sans que nous en 
connaissions les détails. li est 
grand temps que les ctioses soi- 
ent mises à point H faut avoir 
notre dire sur tes décisions & 
prendre dans le monde des ^to- 
rts. 

Le sctiisme entre McKibbon 
et Regimbai ne doit pas en venir 
au départ de McKibbon. LeGrand 
Manitou a déjft placer & la t3e 
des autres ^orls des gens qui 
lui sont soumis. McKibbon, de 
son coté, un gars trte sympathi- 
que et tr%s dévoué» a accompli 
beaucoup depuis qu'il est & la 
tête de réquipe de balon panier. 
Le reAjs de Réglml)al de filmer 
les parties de balon panier ne 
vient sQ rement p&s du manque 
d'argent mais plutôt comme ré- 
sultat du schisme entre les deux 
Individus, Tun qui veut tout con- 
troller, l'autre qui ne veut pas 
se laisser dominer. 

L'incompétence règne donc & 
travers les sports à la Lauren- 
tienne, c'est à dire il travers 
les dirigeants et non & travers 
les participants. Oît sont les 
flïmonceurs bilingues auxpartles 
de hocicey? Où sont les pan- 
cartes bilingues qui avertissent 
les étudiants des parties & venir 
ÔQ est l'association spor- 
tive des étudiants? 

La société bleu et or pii^sldé 
par ^es Browning et organisée > 
l'été dernier souslasurveillance 
de M. Regimbai, n'a rien fait 
encore. Ils ont organisé un voy- 





age & Toronto pour la fin de fé- 
vrier lorsque nous affronterons 
de nouveau tes Blues deToronto. 
Mais il faut noter que-ceci est 
un petit coup de publccitê de la 
part de M. Brou-nlng qui ose 

maintenant se présenter comme 
président de l'A.aE. Leconsell 

Intermuros ne semble pas fonc- 
tionner trop bien malgrét lesef- 
forts de Don Waddell, Les lois 
votées ne son t pas r éjectées par 
les collèges tt sont mises de cSè 
lorsqu'il y a pression d'en haut 
(le cas Porter— Dovigl). 11 faut 
se xappelerr cepandant que M. 
Waddell ne peut faire tout seul et 
que le blSme doit plutâ 3re pla- 
que le blSne doit pluta 3re pla- 
cé sur les épaules des rerêsen- 
tants des collèges qui sont Indi- 
fférents parce qu'ils ne savent 
pas ce qui se passe. A quoi 
bon des règlements, a quoi bon 
ce conseil? 

On arrive maintenant au fa- 
meux 'Booster Club' qui sem- 
ble-t-ii monopolise notre gym- 
nase. Tous reconnaissent ledroit 
que ces gens ont de se servir du 
gymnase mais surtoutpaslesua- 
medi et dlmanctie apr^-mldl. Le 
droit de se servir du gymnasene 
devrait pas 3re un droit exclusif. 
Les étudiants devraient pouvoir 
se mêler à ces gens. De leur 
coté les clubs de tndminton et 
de tennis qui ont parmi leurs 
membres des gens de laLauren- 
tienne et du 'Booster Club' ont 
droit au gymnase mais à des 
heures tardives puisque ce jeu 
occupe tout le gymnase. 

Ainsi donc dans cette m Sne idée 
les faveurs accordées aux amis 
des directeurs de l'athlétisme à 
la ï^aurentienne doivent Breces- 
sbBs, Eneffetplusleursétudiants 
se servent du gymnase et de l'é- 
quipement sans payer la cotisa- 
tion de $2.50. D'autres, des an- 
ciens de la Laurentlenne et des 
étrangers se servent du gymnase 
sans payer aucune cotisation. Il 
faut que cela cesse. 

M. Regimbai mérite sans dou- 
te d'Sre critiquer mais it méri- 
te aussi d'Sre féUclter. L'alU- 
que faite par ses confrfres an- 
glais au sujet de M, Regimbai 
comme doyen des étudiants est 
tout à fait inapropriée. 11 occu- 
pa ce poste Jusqu'ice qu'un rem 

plaçant fut trouvé, âe ne tut pas 
une démotion. Comme président 
de^ l'Union athléUque intercollé- 
giale du Canada M. Regimbai 
fait de son mieux pour améliorer 
le sort de la Laurentlenne et de 
l'athlétisme inter collégiale en 
général. Cepandant Je crois que 
le temps est venu pour qu'un co- 
mité sportif, composé d'étudiants 
et de seprésantants de l'adminis- 
tration, soit formé pour assister 
M. Regimbai. 



Les demandes faltesàl'A.G.E, 
ne doivent pas 3re accordées. A 
l'Université de Windsor la coti- 
sation sportlvcpayée par tous les 
étudiants permet «ne entrée li- 
bre ï tous les événements spor- 
tifs. Pourquoi pas à la Lauren- 
tlenne? 

Il faut condamner les actions 
de M. Regimbai iwir son choix 
. de Mlle. Fickard comme rappor- 
teur au Sudbury Star. Beaucoup 
d'étudiants étaient mieux quali- 
fiés etprSs & accepter latxhe, 
mais ils furent rejetés. Comment 
Mlle.Pickard peut-elle rapporter 
sur les partlesdehockey.debas- 
ketbalt, etc. Mlle.Pickard fait un 
très bon travail dans le domaine 
du sport pour filles mais le rSe 
de rapporteur n'est pas saplace. 
Comme conclusion Je voudrais 
exprimer mon opinion sur ce qui 
manque dans le domaine des 
sports & la Laurentlenne; 
l) une association (étudiants et 
. administrations) qui assisterait 
M, Regimbai. Cette association 
aurait différentscomltés O^^bli- 
cité, prix, recrutement, etc) 
Z) un entraAieur qui accompagne- 
rait toutes les équipes lors des 
voyages l l'étranger et qui agi- ' 
r^t commegérantdupavIUondes 

sports 

3) un rapporteur qui accompagne- 
rait les équipes et qui se charge- 
rait d'écrire les articles pour le 
Sudbury Star sur nos équipes in- 
tercollégiales. 

4) un rapporteur qui se charge- 
rait de rapporter pour le sSudbury 
Star les résultats desévèements 
intermuros. 

Hockey 

l- Toronto 7 LU 5 

Les Voyageurs ont Joué leur 
meilleure partie de l'année mais 
n'ont pu vaincre les Blues de 
Toronto. lis gagnaient 5-4 avec 
moins de 5 minutes & écouler 
en troisl&ne période. Les Voya- 
geurs dominèrent le Jeu durant 
55 minutes de la Joute etauralent 
du compter cIi q autres buts. Le 
manque de précision devant le fi- 
let leur coQa la partie. Leslan- 
cers firent, LUC35),Toronto(33) 
Même si nous avons perdu nous 
pouvonsmaJntenantespérerdeles 
rencontrer de nouveau "dans les. 
finales intercollégiales. NOusles 
affronterons de nouveau avant le 
tournoi Intercolléglale et cette 
fols-ci i Toronto le 21 février. 
Une excursion a été organisé. 
11 faut contacter, D. Browning, 
J. Viscouti, L. Greenspoon ou 
K. RovInelU si vous Seslntéres- 

sés. 



n LU 8 York 4 

Dussiaume dirigea les siens 
avec quatre buts dimanche der- 
nier lorsque les deux équipes 
qui n'avalent pas subi de dé- 
faites se rencontrèrent à l'arè- 
na de Sudbury. La Laurentlenne 
surclassa les Veomen et devra 
finir la saison sans subir de dé- 
faites pour s'assurer une place 
dans le tournoi Intercollégiale en 
mars à Edmonton. L'arbitre 
Brian Hlll laissa quelquesinfrac 
tiens passer au début de la par- 
tie. Par la suite 11 en a eQ plaln 
les mains. Un total de 38 puni- 
tions furent déceméeSf dont de 
punitions de match ï B.Slywchuk 
et Jim Dickinson pour un combat 
avec leurs bâtons. Us revevront 
sans doute des su pension s d'une 
partie. Il fautslgnallé iciletra- 

vail de Mike Jakubo qui récolta 
3 assistances en Jouant que tr^s 
rarement. Le pilote JackPôrter 
semble persister ïgarder Jakubo 
sur le banc pour des raisons que 
personne ne connaît 



Hockey-Internuros 



UC a 7 1 

US 8 5 3 

Pros 8 5 3 

H 8 3 5 

T 8 8 

Compteurs (final) 

PJ 

L, Ireland 8 

G. Stevenson 8 

C. Pépin 8 
L. Kennedy 4 

D. Pellow 7 
M. Brammall 6 
B. Romualdl 
M. Callagham 8 
G. Snider 8 



Gardiens (final) 

Pj 

L. Dovigl 6 

L. Greespoon 2 

F, St. Amant 8 

R, Labrecque 2 

P. Doyle 8 

B. Patterson 8 

P. Lange 8 



25 
27 
25 
27 
12 



b 
4 
6 
4 
6 
5 
3 
6 
4 
3 



Classement (final) 

pj g P pour 



a 

9 
4 
6 
3 
4 
6 
2 
3 
4 



BaltonPanler 

r ' 

1— Toronto 87 LU 68 

Les Voyageurs n'étalent pas 
en forme lorsqu'ils affrontfrent 
les Blues devant la plus nom- 
breuse audience del'année. Leur 
jeu de passe ne fonctionnait pas 
et ils perdaient ainsi lebalonas- 
sez souvent. Ray Owens dirigea 
les siens avec 20points, Kennedy 
et Hlll sulvèrent avec 12 et 10 
points respectivement. 

n LU 80 Your 62 

Ed (Hands) Jakubo se re- 
rouva enfin et les nlres rempor- 
tèrent leur troisi&ne victoire de 
Tannée dans les parties de la li- 
gue. Ils ont malntenat une fiche 
de 3 victoires, 4 défaites, bon 
pour la trolsiènes position derri- 
ère OSgoode Hall et Lutheran. En 
effet Jakubo était de retour avec 
s(«i Jeu dêfenslf et son lancer du - 
dehors. Il compta 17 points mais 
sa plus grande' valeur fut sur la 
défensive. Lesnaresêtaientprl- 
vés des services de Ray OWens, 
leur meilleure compteur. Owens 
sera absent pour quelques semai- 
nes & cause d'une blessure ^ 
la cheville. Bruce Glllan fut le 
■ meilleure compteur avec 19 
points tandis que Jim Hlll lesul- 
vit de près avec 18 points. 



Sports Féminins 

La Laurentlenne ne ftit pas 
trop chanceuse durant la fin de 
semaine démise dans les sports 
féminins. Au volteybaliCarleton 
fut victorieux. Le résultat des 
matches fut; 
LU 7 Caneton 165 
LU 14 Carleton 16 
LU 15 Carleton 13 
LU 15 Carleton 17 

Au t)alon panier nous avons 
encore subit la défaite auxmalns 
du CArleton. Le compte final 
était 22-14. Nicole Regimbai et 

Cathy Evans furent les meilleu- 
res de la Laurentlenne avec 6 

points chacune.' 
contre pts 

14 14 

14 10 

17 10 

33 6 

38 



pts collège 

13 H 

10 Pros 

10 Pros 

9 Pros 

9 H 

Pros 

8 US 

7 Uc 

7 H 



contre 
8 
6 
' 10 
4 
17 
33 
38 



moyenne 
1.33 
3.00 
1.66 
2.00 
2.13 
4.13 
4.50 



1.75 
1.75 



collège 
UC ■ 

US 

Pros 

H 

T 
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